Trail Guerlédan : «papa t'es fort »
Depuis le temps que ma femme me « tannait » pour aller en Bretagne, les vacances étant souvent orientées plein sud vers les Pyrénées ou plein Est vers les Alpes, nous, mes 3 quarts et moi, avons profité du trail de Guerlédan pour faire une courte  escapade en terre Bretonne.

Heureusement le samedi fut relativement beau et avons pu apprécier les alentours magnifiques du lac de Guerlédan et du Mur de Bretagne.

Pour planter le décor :

· je partais dans l’expectative, suite à 5 jours  dans les Pyrénées très chargé, une semaine avant (il faudra bien qu’un jour je devienne raisonnable…):

· 31 heures d’activités entre VTT, vélo route et rando course dont une sortie de 60 kms avec 4500 m de dénivelé géré à 5.5 km/h, moyenne qui me comblerait sur l’UTMB.

· Après deux éditions sous la canicule, la météo annoncée est mauvaise.

· Nuit avant course compliquée, car nous avons eu le malheur de mettre la tente à coté d’un barbecue en dur, pensant que tous les campeurs étaient là pour courir. Mal nous a pris car à minuit nous ne dormions pas encore.

· Indices Polar OwnOptimizer (test des FC au lever couché et debout) me donnait dans un état de surentrainement
Toujours est-il que le dimanche matin, sous la pluie (ah la Bretagne !), aucune fatigue ne se faisait sentir. A noter que le Breton est  « coriace », ou habituer à ce temps, pour preuve les tenues  que certains arboraient : T-shirt « marcel » et short .Pour ma part le coupe vent était de rigueur.

La stratégie était claire, départ tranquille pour se protéger un maxi, ce que me rappelle Chris avant de partir.

 Le départ est donc donné à 8h30, sans émotion particulière, pas de compte à rebours, pas de musique qui vous prend les tripes comme aux Templiers ou à l’UMTB, et se fait au chaud au milieu du peloton.

Les 1ers Kms le long du canal Brest Nantes permettent de s’échauffer, je suis dans le bon tempo et surtout dans le bon groupe.

A la différence de SAM je n’ai pas l’honneur, ou surtout pas les moyens de pouvoir courir quelques Kms avec David Pasquio, d’ailleurs je ne l’ai même pas aperçu au départ.

Ensuite on aborde la 1ere difficulté, disons 1ere pente, puisque les dénivelés ne dépassent pas 200m, Pour le moment tout se passe bien, aucune alerte .Nous arrivons au 1er point ou je peux faire les 1ers bisous à mes supportrices.

Puis se succèdent montées et descentes, une traversée en plein vent sur les crêtes, j’adore ,et là les quadri  commencent à crier. Arrive le 19 e Km et 1er ravitaillement en 2H05, avec une place aux alentours des 180, ça me va, et un timing respecté.

Le prochain ravito est à 14 kms, il va donc falloir gérer. Le parcours serpente dans la forêt avec successions de montées et descentes ce qui rend ce trail difficile. Après 1H30, nous arrivons à l’extrémité du lac, au niveau du camping où nous avons dormi .De nouveaux petits bisous, et ma petite Typhaine ,détrempée , qui me murmure « papa t’es fort » ,phrase qui va me porter dans les moments de doute à venir. 

A ce niveau j’avais reconnu le parcours la veille, et pourtant, tête baissée je suis le coureur devant et nous nous trompons de chemin, heureusement remis aussitôt sur le bon par un bénévole. Débute  alors une portion plate, dans les champs, passerelles et sentiers interminables, et comme toujours dans ces cas un des genoux me titille. La foulée devient "boitante», je commence à me dire qu'il va falloir batailler pour finir, et que ça va encore une fois être la galère. Et puis une petite voix me dit "papa t'es fort", "papa t'es fort" ....Le sentier redevient plus technique, la douleur s’estompe, ma petite voix viendrait-elle d'un ange .....Il n'y avait environ  que 9 kms à parcourir, avant l'autre ravito et au bout d' 1 heure 1/4, toujours rien .Je commence à me dire que je suis vraiment à la ramasse.

 Enfin le voilà .....

Le  parcours redevient intéressant, technique, et je me laisse couler jusqu'au 52 ème Km toujours avec ma petite voix "papa t'es fort".

 La dernière partie est annoncée difficile, pour ma part et pour la 1ere fois sur un trail de ce type, j'ai pu apprécier une fin de parcours et ai même pu m'éclater sur les dernières portions. Les derniers 100m se font main dans la main avec mes deux  filles pour finir en 7h06 à la 194eme ce qui me satisfait largement.

Pour conclure, malgré le temps c’est vraiment un beau trail et de beaux paysages, idéal pour des gars qui galopent, technique et très varié dans les enchainements montées-descentes et le type de terrain. 

Egalement de gros Bravos pour mes supportrices pour qui ça n'a pas été non plus facile vu dans l'état que je les ai retrouvées, mouillées jusqu’aux

